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INTRODUCTION 
La Synécoculture, est une méthode de culture en plein champ basée sur 
l’association des plantes en fonctions de leurs interactions symbiotiques avec 
le sol, l’environnement et les autres végétaux. Elle permet de produire des 
plantes utiles dans un état d’optimum écologique et d’utiliser les caractéristiques 
de ces plantes afin de contrôler l’écosystème. Cette méthode s’appuie sur 
l’augmentation de la biodiversité et se fait sans labour, sans désherbage total, 
sans apport de fertilisants, et sans apport de pesticides.

Au contraire de l’agriculture conventionnelle, l’agriculture synécologique évite la 
dégradation des sols, la pollution des nappes phréatiques, et les atteintes à la 
biodiversité. Cette méthode de production s’intègre dans le cadre de l’agriculture 
durable et respecte la préservation de l’environnement et la reconstruction de la 
biodiversité, dans le contexte de réduire : l’appauvrissement de la biodiversité ; 
les dégâts causés par l’agriculture conventionnelle ; et la dépendance financière 
des communautés locales pour l’achat des semences. La Synécoculture 
constitue actuellement une forte attente comme panacée du développement 
durable particulièrement en Afrique.

Au Burkina Faso, nous expérimentons cette technique de production depuis 
2015 et les résultats sont probants, qui nous a conduit à tenir une série de 
fora pour la dissémination de la pratique de Synécoculture. Le Centre Africain 
de Recherche et de Formation en Synécoculture (CARFS) est une institution 
internationale qui s’est formé partant de ces activités, afin de promouvoir des 
nouvelles initiatives de formation de cadres de haut niveau, un pôle de rencontres 
et d’échanges entre les professionnels (les) du secteur rural. 

Grace à l’appui technique et financier de Sony Computer Science Laboratories, 
Inc. (Sony CSL) du Japon et de UniTwin UNESCO Complex Systems Digital 
Campus program (CS-DC), le CARFS a organisé :
  • Cinq (05) fora sur la Synécoculture sous le perspective Africain (4 au Burkina 
    Faso et 1 en Tunisie)
  • La mise en œuvre du Projet d’Appui à la Transition Agroécologique au Mali par
    la Synécoculture (ATAMS) avec la Fondation Paul Gérin-Lajoie (FPGL) sur le
    financement de la CEDEAO
  • Le développement (en cours) du Projet de Systèmes Alimentaires Durables 
    2022–2026 (PSAD) avec la CEDEAO, l’UniTwin UNESCO CS-DC et Sony CSL

Cette démarche souligne l’importance d’une telle agriculture durable, non 
seulement pour préserver/augmenter la biodiversité, mais aussi pour nourrir le 
monde et maintenir les moyens de subsistance agricole durables. 

Compte tenu du développement et l’attente de secteur agricole au niveau 
continental, CARFS a organisé cette fois le sixième forum africain sur la 
Synécoculture, du 18 au 20 Août 2022 à Kara, au Togo sous le thème : 
Synécoculture, un Tremplin pour le Développement Durable. 



6

OBJECTIFS DU FORUM
Ce forum vise à créer un cadre d’échange sur la mise en marche de la 
Synécoculture de façon technique et pratique pour sa vulgarisation future au 
Togo et en Afrique de l’Ouest.
Plus spécifiquement, il s’agira de :
	 • Faire ressortir l’importance de la biodiversité en agriculture ;
	 • Rappeler aux participants l’intérêt et le rôle de l’agriculture dans la 
	   conservation et la protection de la biodiversité ;
	 • Montrer aux participants l’intérêt et le rôle de la Synécoculture dans la 
	   protection et la reconstruction de la biodiversité
	 • Permettre aux participants de maitriser les itinéraires techniques pour 
	   la mise en place effective de la Synécoculture

RESULTATS ATTENDUS
	 • Démarrage effectif des activités de la Synécoculture et installation 
	   des parcelles de démonstration dans les terrains du CARFS à Kara et 
	   dans les régions du Togo
	 • Mise à la disposition des directions régionales du ministère en charge 
	   de l’agriculture du guide pratique sur la Synécoculture dans le Sahel
	 • Maitrise des itinéraires techniques de la Synécoculture par les 
	   participants
	 • Implication des structures de l’encadrement agricole togolais 

METHODOLOGIE
Les activités de ce forum se dérouleront de façon participative en trois phases. 

La première phase se déroulera aux deux premiers jours et concerne les 
communications qui seront assurées par le Dr Masatoshi FUNABASHI 
chercheur de Sony CSL, le Professeur Atti TCHABI de l’Université de Kara, Mme 
Pélagie T. ASSI la Présidente de CARFS et M. André TINDANO, spécialiste de 
l’agroécologie et de la Synécoculture en Afrique.

Ces communications traiteront des thèmes majeurs suivants :
	 • Présentation générale du CARFS : Pélagie T. ASSI
	 • La résilience économique et écologique de l’agriculture familiale 
	   togolaise : Atti TCHABI
	 • Introduction de la Synécoculture : Masatoshi FUNABASHI
	 • Utilisation des ressources phytogénétiques, connaissances 
	   traditionnelles et exploration avec les TIC : Masatoshi FUNABASHI
	 • La Synécoculture comme moyen d’atteindre le développement durable 
	   à grande échelle en Afrique : André TINDANO

La deuxième phase s’exécutera en atelier de conversation World Café au 
deuxième jour.
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La troisième phase consistera en une sortie terrain qui interviendra au troisième 
jour et permettra aux participant(e)s d’observer la flore locale et de lancer une 
parcelle de culture synécologique et de comprendre de façon pratique la mise en 
place des cultures en Synécoculture.

Pour des raisons sanitaires liées au Coronavirus, il est convenu de limiter la 
participation physique à 50 personnes et d’ouvrir une participation en ligne.

PUBLIC CIBLE
Seront concernés par ce forum : les étudiants et le personnel d’encadrement 
des centres de formation agricole et instituts de recherche du domaine, les 
émissaires des directions régionales des ministères en charge de l’agriculture 
et de la recherche scientifique (2 émissaires par région a été invité auprès des 
différents ministères) et les représentants des organisations de producteurs, etc.

DATE ET LIEU
Ce forum s’est tenu du 18 au 20 Août 2022 dans la salle de conférence du 
palais des congrès de Kara au Togo, avec la visite des sites choisis par le comité 
d’organisation, y compris un des terrains de CARFS à Kara.

Figure : Bannière d’annonce du 6e forum Africain sur la Synécoculture
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DISCOURS D’OUVERTURE DU 6e FORUM AFRICAIN
SUR LA SYNÉCOCULTURE

Date : Jeudi, 18 août 2022    
Lieu : Palais des Congrès de Kara

Discoure d’ouverture du représentant du préfet de la KOZAH
HASSIM M. Magloire : DR Planification KARA

 

•  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •  •

Monsieur le président du centre africain de recherche et de formation en Synécoculture, 
Monsieur le président du comité d’organisation,
Mesdames et Messieurs les professeurs enseignant chercheurs, personnel d’encadrement des centres de formation 
agricoles et instituts de recherches, 
Mesdames et messieurs les directeurs régionaux et chefs de services déconcentrés,
Chers étudiantes et étudiants mesdames et messieurs les représentants des organisations des producteurs, 
Mesdames et Messieurs les journalistes et professionnelles en communications,
Autorités politiques, administratives, religieuses et traditionnelles, 
Distingués invités, en vos rangs titres grades tout protocole respecté, 

Mesdames et messieurs,
Monsieur le préfet de la Kozah, aurait bien voulu présider personnellement Louverture des travaux du 6e forum africain de 
recherche et de formation en Synécoculture, mais empêché, il m’a fait l’insigne honneur de le représenter.

C’est un honneur pour moi de prendre la parole au nom du préfet de la Kozah ; Parain du 6e forum africain de recherche 
et de formation en Synécoculture, pour présenter à toutes et la tous mes souhaits de chaleureuse et cordiale bienvenue 
dans cette salle du palais des congrès de Kara, à l’occasion du 6e forum africain de recherche et de formations en 
Synécoculture. 

Recevez, les salutations du préfet. Comme nous le savons, notre préfet est toujours engagé et disponible à accompagne 
et soutenir toutes les initiatives visant le développement durable, inclusif et harmonieux qui doit s’appuyer sur une 
agriculture Synécologique, respectueux de l’environnement.

Nous saluons le choix de la ville de Kara, la cité des monté Kabyè, pour abriter cet important forum et remercions par 
la même occasion les initiateurs de ce forum, qui vise à créer un véritable cadre d’échange entre experts sur la mise en 
marche et la vulgarisation de la Synécoculture dans notre pays.

Cette année, la Sixième édition du forum africain de recherche et de formation en Synécoculture, est placée sous 
le thème << Synécoculture, un tremplin pour le développement durable >>. Un thème qui nous interpelle tous à 
accorder plus d’importance à la préservation de l’environnement.

Comme nous le savons, les changements climatiques constituent de nos jours l’un des défis Majeurs qui se posent à 
la planète tout entière. On note au niveau mondial de plus en plus de pays victimes de catastrophes climatiques dont la 
progression alarmante frape davantage les pays en développement et les pays les moins avancés (PMA) en particulier, 
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avec des conséquences sur les établissements humains, la sécurité alimentaire, la pauvreté et sur la gestions des terres.

Au Togo, le phénomène de réchauffement climatique s’accompagne d’une tendance à l’assèchement du climat qui 
affecté sérieusement les différents secteurs d’activité de la santé humaine.

Les irrégularités saisonnières et interannuelles très sensibles sont dominées par l’augmentation de la température, la 
diminution ou l’augmentation des précipitations qui surviennent quelquefois de façon spectaculaire et agressive et 
provoquent les inondations aux dégâts multiples.

Afin de favoriser la mise en œuvre effective de l’adaptation, et dans une optique d’obtention de résultats concrets, le 
Togo a retenu le secteur de l’agriculture comme secteur pilote pour la mise œuvre. Le choix du secteur de l’agriculture a 
été fait eu regard de son importance stratégique pour le pays et de son haut degré de vulnérabilité face aux impacts des 
changements climatiques.

C’est le lieu de saluer l’engagement des plus hautes autorités de notre pays le Togo, qui ont inscrit questions 
développement durable, au cœur des priorités nationales pour assure un développement inclusif et durable. A cet effet, 
plusieurs importantes mesures ont été prises pour renforcer le cadre politique et institutionnel du secteur agricole au 
Togo.

La vision du gouvernement exprime sa feuille de route 2025, se veut de construire << un Togo en paix une nation 
moderne avec une croissance économique inclusive et durable >>
 
Deux des dix ambitions gouvernementales sont relative à l’écologie :

Ambition 4 : faire de l’agriculture un véritable moteur de croissance et de création d’emploi concerne. 

Ambition 10 : mettre le développement durable et l’anticipation des crises futures au cœur des priorités du pays. 

Mesdames et Messieurs, 
En espérant que forum constituera une opportunité pour une prise de conscience collective et individuelle sur l’importance 
de la promotion de la Synécoculture, permettez-moi, de procéder au nom du préfet de la Kozah, à l’ouverture des travaux 
du 6e forum africain de recherche et de formation en Synécoculture.

Je vous remercie.
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AUTORISATION DU MAIRE DE LA COMMUNE DE KOZAH1
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AVIS DE SOUTIEN UniTwin UNESCO CS-DC

Paris le 31/08/2022

Avis de soutien

Je soussigné, Paul Bourgine, président de l’UniTwin UNESCO CS-DC (Complex Systems Digital Campus) exprime le 
soutien du CS-DC au 6er Forum Africain sur la Synécoculture qui a lieu les 18-20 août 2022 à Kara au Togo.

Le projet Synécoculture a démarré dès la fondation du CS-DC et il contribue substantiellement aux défis de notre 
programme en vue de réalisation du monde équitable et durable à toutes les échelles d’organisation, de la ferme à la 
planète. Ce projet fournit en open-source les informations et  les outils essentiels, auxquels le CS-DC accorde son meilleur 
soutien: il propose des manières efficaces et innovantes de mener les fermes du monde en direction d’une agriculture 
durable et d’inventer la transition vers une nouvelle forme de gouvernance territoriale par l’organisation autonome et 
décentralisée des différents acteurs sociétaux (DAOs; Decentralized Autonomous Organisation of producers, consumers 
and scientific e-teams) et gouvernementaux.

Je confirme que cette activité est une des belles réalisations des « fermes intelligentes » avec les puissants supports de la 
science des systèmes complexes, qui respecte les critères du programme de développement durable à l’horizon 2030 des 
Nations-Unies. 

Ce forum a été diffusé gratuitement en ligne par le CS-DC, qui en assurera sa diffusion dans des buts scientifiques et 
sociétaux conformément au préambule du CS-DC. 

Le CS-DC continue de s’inscrire dans la liste d’adhésion de la déclaration de Fada N’Gourma 2016, qui démontre les 
objectifs primaires pour le développement des futures collaborations tout en renforçant notre alliance pour la contribution à 
l’humanité et à la vie sur cette Terre.

									         Paul Bourgine
									         Président
									         UniTwin UNESCO CS-DC
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COMPTE-RENDU DU SIXIÈME FORUM / 
PROCEEDINGS OF SIXTH FORUM

	

ENGLISH ABSTRACT
The 6th African forum on Synecoculture was held from 18 to 20 August 2022 at Kara, Togo republic. This forum was 
intended to share practical knowledge on the introduction and practices of Synecoculture in Africa, based on the 
experience in the Sahel region promoted by CARFS and Sony CSL with the support of UniTwin UNESCO CS-DC. During 
the three-day forum, the participants actively engaged to learn the theory and practical knowledge of Synecoculture 
through the symposium, discussion in World Café, field visit to natural flora, and implementation of a Synecoculture plot 
in a local village. In order to respect the preventive measure for COVID-19, the symposium of the forum was held in hybrid 
with on-site and online participation: We had about 70 on-site participants and 114 online inscriptions, of which about 
60% of real-time virtual participation in the three-day average. The forum successfully outreached to more than 150 
participants over the African continent and was broadcasted as the first global e-conference of CS-DC.

RÉSUMÉ
Le 6ème forum africain sur la Synécoculture s'est tenu du 18 au 20 août 2022 à Kara, en république togolaise. Ce forum 
avait pour but de partager des connaissances pratiques sur l'introduction et les pratiques de la Synécoculture en Afrique, 
sur la base de l'expérience dans la région du Sahel promue par CARFS et Sony CSL avec le soutien d'UniTwin UNESCO 
CS-DC. Pendant les trois jours du forum, les participants se sont activement engagés à apprendre la théorie et les 
connaissances pratiques de la Synécoculture à travers le symposium, la discussion dans le World Café, la visite sur le 
terrain de la flore naturelle, et la mise en œuvre d'une parcelle de Synécoculture dans un village local. Afin de respecter 
la mesure préventive pour COVID-19, le symposium du forum s'est tenu en hybride avec une participation sur place et 
en ligne : Nous avons eu environ 70 participants sur place et 114 inscriptions en ligne, dont environ 60% de participation 
virtuelle en temps réel dans la moyenne des trois jours. Le forum a réussi à atteindre plus de 150 participants sur le 
continent africain et a été diffusé comme la première e-conférence mondiale de CS-DC.

PRÉAMBULE
Le centre Africain de Recherche et de Formation en Synécoculture (CARFS) a organisé le 6eme forum en Synécoculture 
dans les locaux du palais du congrès de la Kara au Togo, les participants et les internautes sur le continent pour une 
période de trois (03) jours du 18 Août 2022 au 20 Août 2022 sous le thème « la Synécoculture, un Tremplin pour le 
Développement durable ».
Il est d’ordre général que l’économie de la plupart des pays en voie de développement est essentiellement basée sur 
l’agriculture. Alors cette agriculture depuis les années 1970, période de la révolution agricole verte jusqu’à nos jours, 
évolue dans un contexte dont l’objectif premier est de veiller à une forte productivité afin de répondre aux besoins 
croissants de la population en denrées alimentaires. Face aux défis à surmonter, les approches et les politiques se sont 
axées sur la vulgarisation de l’agriculture conventionnelle qui est basée sur la pratique de la monoculture avec l’utilisation 
des intrants chimiques. Ce mode de production, non seulement contribue à la dégradation du sol, la pollution des 
nappes phréatiques, l’atteinte de la biodiversité mais aussi fournit des aliments moins nutritifs et augmente des risques 
de maladies à la population. 
Dans l’optique d’inverser cette situation, la Synécoculture vient à point nommé solutionner les méfaits de l’agriculture 
conventionnelle tout en fournissant des aliments de qualité et en quantité afin de répondre aux besoins alimentaires vis à 
vis de la croissance démographique.
La Synécoculture est un mode de production sans travail du sol, sans amendement du sol et sans utilisation des 
produits chimiques ; elle vise en une association de plantes utiles en fonction de leurs interactions symbiotiques de forte 
densité et diversité. Elle contribue à la disponibilité alimentaire car sa production est continue tout au long de l’année. 
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Photos : Table d’honneur lors du 6e forum

Grâce à la fonction multiface de la Synécoculture (synergie de forte productivité et meilleure qualité), elle permet de 
résoudre le problème d’insécurité alimentaire et contribue à la régénération de l’écosystème, voire freiner et renverser 
la désertification en cours. Le 6ème forum sur la Synécoculture a été organisé pour partager au plus grand public ces 
connaissances et discuter le futur développement partant de l’initiative Africain.
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DÉROULEMENT DE FORUM - JOUR 1

Mot de bienvenue du président de l’organisation du forum et discours 
d’ouverture du représentant du préfet

Le mot de bienvenue aux participants (en ligne et en présentiel) a été adressé par le professeur Atti TCHABI, le président 
du comité d’organisation du sixième forum.
Il a souligné l’importance de l’adoption de nouvelles techniques agricoles durables comme la Synécoculture qui fait 
l’objet du forum, face aux défis que traverse l’agriculture dans le contexte actuel (apparition des nouveaux ravageurs, 
changement climatique, disparition de la biodiversité, disparition de la fertilité du sol)
Il a souligné également sa reconnaissance à l’égard de tous les partenaires nationaux et internationaux pour leurs 
contributions à la réussite de ce forum.
Après les mots de bienvenu du président du comité d’organisation s’en est suivi le discours d’ouverture du représentant 
du préfet, souhaitant la bienvenue par la formule protocolaire adressée aux autorités, aux représentants des institutions, 
aux différents invités et participants dans la salle du forum et ceux en ligne.
 Il a montré l’intérêt qu’accorde le préfet aux questions liées au développement durable et a souligné l’importance de 
l’agriculture durable face aux aléas climatiques qu’affrontent nos agriculteurs depuis certaines années. 
Il a montré sa gratitude aux organisateurs pour le choix porté sur la ville de Kara et a invité les participants à s’approprier 
des différentes présentations issues du forum, pour aboutir à la maîtrise des concepts et s’approprier le mode de 
production pour l'atteinte des objectifs. 
Il a terminé en souhaitant un bon forum à tous les participants, une bonne concentration et une capitalisation des 
diverses formations, raison de leur présence, afin que cette rencontre de partage soit utile.
C'est donc sur cette note de souhaits qu’il a déclaré ouvertes, les activités du 6em forum Africain pour la Synécoculture.

Présentation des différents modules de formation et de partage
Les présentations des modules ont été faites par le président du comité d’organisation Professeur Atti TCHABI, M. 
André TINDANO, Mme Pélagie T. ASSI, et Professeur Masatoshi FUNABASHI.

La présentation de CARFS : Mme Pélagie T. ASSI, Présidente du Conseil 
d’Administration du CARFS

Mme Pélagie a fait une présentation générale du Centre Africain de Recherche et de Formation en Synécoculture (CARFS).
De son intervention, on peut retenir que :

Le CARFS est une organisation spécialisée dans la formation professionnelle et la recherche en agronomie notamment la 
Synécoculture. Les recherches scientifiques du CARFS sont soutenues par Sony Computer Science Laboratoires, Inc. du 
Japon (Sony CSL) et UniTwin UNESCO Complex Systems Digital Campus (CS-DC). 
CARFS a été créé à Fada N’Gourma au Burkina Faso par André TINDANO, agronome burkinabé avec l’aide de Masatoshi 
FUNABASHI, scientifique japonais en 2015. 
Reconnu officiellement au Burkina Faso en 2018 sous le Récepissé N° 2018-005/MATD/REST/GVRT-FGRM/SG/SESA 
du 12/02/2018, CARFS s’est internationalisé en 2022 avec son siège à Kara au Togo sous le Récépissé N°0159/
MATDDT-SG-DLPAP-DOCA du 11/02/2022. 
CARFS est représenté dans la société civile des trente-deux (32) pays à travers le continent africain et des partenariats 
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sont établis pour la propagation réussie de la Synécoculture dans le continent. La structure de collaboration pour la 
promotion de la Synécoculture en Afrique est ensuite établie. Nous donnons plus détail dans le Rapport de Réunion 
Post-Forum.

La résilience économique et écologique de l’agriculture familiale au Togo  : 
Professeur Atti TCHABI, Directeur de l'Institut Supérieur des Métiers de 
l’Agriculture (ISMA) de l’Université de Kara.

De l’intervention de Monsieur TCHABI on peut retenir ce qui suit :

L’agriculture familiale est un mode de production essentiellement basé sur la main-d’œuvre familiale, elle occupe plus des 
surfaces cultivables à l’échelle mondiale et emploi plus de 30% de la population et produit 80% des denrées alimentaire 
en Afrique subsaharienne et en Asie, tout en demeurant la principale source de revenu de la population rurale (FAO, 2017 
https://www.fao.org/3/i7833f/i7833f.pdf ).
C’est le mode de production qui fournit des aliments en quantité mais aussi en qualité pour nourrir la population 
mondiale. Elle permet la régénération de l’écosystème et contribue à la résolution des enjeux sociaux-économiques à 
travers sa résilience aux chocs climatiques par sa diversité culturale, sa technique de production des cultures de contre 
saison et en plus le développement et de l’aménagement des territoires.
Malgré son rôle clé dans la fourniture d’aliments nutritifs et la régénération de l’écosystème, les agriculteurs familiaux 
sont parmi les plus pauvres et les plus vulnérables (75% dans les milieux ruraux).
Pour changer cette situation, les institutions internationales et des politiques nationales se sont œuvrées pour soutenir 
ce mode de production à travers des techniques de production, les réformes foncières, des formations des acteurs du 
monde rural et des appuis financiers afin de s’adapter aux éventuels risques climatiques. 
L’agriculture familiale est le mode de production le plus efficace à faire face aux crises alimentaires grâce à sa 
préservation de production diversifiée et le renforcement de la consommation des produits locaux de qualité. 
Elle développe les pratiques de l’agriculture durable et des systèmes alimentaires durables Permettant de fournir des 
denrées alimentaires à toute la planète
Vu son importance, ce mode de production doit être préservé par des actions anthropiques afin d’assurer la survie de la 
génération présente et celle du futur.

Introduction à la Synécoculture : Professeur Masatoshi FUNABASHI

De l’intervention de monsieur FUNABASHI on peut retenir ce qui suit :

L’agriculture synécologique (synécoculture en court) est une méthode de culture en plein champ sans travail du sol, sans 
fertilisant (engrais et amendement), sans pesticides en n’apportant rien d’autre que la graine ou le jeune plant ; produire 
des plantes utiles dans un état d’optimum écologique en utilisant au mieux les caractéristiques de chaque plante et en 
construisant et contrôlant l’écosystème.
Il s’agit de la culture mixte des plantes utiles de haute diversité et densité (100-200+ espèces/1000m2).
Il a aussi résumé la théorie sous-jacente de la Synécoculture et les expériences portées en Afrique, basé sur les 
références suivantes : 
	 · M. Funabashi, "Human Augmentation of Ecosystems: Objectives for food production and science by 2045." 
	   npj Science of Food, 2018. 
	   https://www.nature.com/articles/s41538-018-0026-4
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	   Summary for policymakers:
	   https://static-content.springer.com/esm/art%3A10.1038%2Fs41538-018-0026-4/
	   MediaObjects/41538_2018_26_MOESM1_ESM.docx

	  · M. Funabashi, “Synecological farming: Theoretical foundation on biodiversity responses of plant communities” 
	   Plant Biotechnology, special issue plants environmental responses, 16.0219a 
	   https://www.jstage.jst.go.jp/article/plantbiotechnology/33/4/33_16.0219a/_article

	  · Funabashi, M. “Augmentation of Plant Genetic Diversity in Synecoculture: Theory and Practice in Temperate 
	   and Tropical Zones” in the book: D. Nandwani (Ed.) Genetic Diversity in Horticultural Plants, Sustainable 
	   Development and Biodiversity 22, Springer Nature Switzerland AG 2019
	   https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2019/10/29/publication-of-a-book-chapter-from-
	   springer-nature/

	  · Ohta, K.; Kawaoka, T.; Funabashi, M. Secondary Metabolite Differences between Naturally Grown and 
	   Conventional Coarse Green Tea. Agriculture 2020, 10, 632. https://doi.org/10.3390/agriculture10120632
	   https://www.mdpi.com/2077-0472/10/12/632

La Synécoculture comme moyen d’atteindre le développement durable à 
grande échelle en Afrique : M. André TINDANO

De l’intervention de monsieur TINDANO on peut retenir ce qui suit :

L'agriculture doit prendre une nouvelle direction et cela devrait commencer maintenant!
Elle devra être plus productive, transcendant les plafonds de rendement émergents, et cette plus grande productivité 
devra être combinée avec la durabilité et la conservation des écosystèmes et de la biodiversité.
Le nouveau système de production devra être très efficace en termes de ratios d'entrée-sortie d’énergie.
Il bénéficiera d'un soutien beaucoup plus important des ressources énergétiques renouvelables, basées sur les 
progrès continus de la biologie moléculaire et des capteurs à puce électronique, atteignant ainsi des millions de petits 
agriculteurs et marginaux dans des environnements stressés tels que la zone sahélienne.

De nouveaux paradigmes de coopération et de liens internationaux devront être explorés afin de transcender les 
plafonds de rendement émergents en combinaison avec la durabilité et une plus grande efficacité, et en s'appuyant 
principalement sur les énergies renouvelables.
La nouvelle technologie doit atteindre des millions de petits agriculteurs marginaux dans des environnements stressés.
De nombreux pays en développement et en particulier des pays africains sont maintenant aux prises avec le processus 
de réformes économiques.
Dans ce contexte, ils doivent fournir un filet de sécurité de revenu pour les pauvres avant que l'impact de retombée de la 
croissance économique ne commence à se faire sentir.
La transformation scientifique de l'agriculture dans les terres à faible fertilité et dans des situations agroécologiques plus 
difficiles pourrait être l'élément le plus important d'un tel filet de sécurité.
Ce sera le processus d'autonomisation économique des pauvres qui devra aller de pair avec les programmes de 
transformation économique.
L'aggravation de la situation de la sécurité alimentaire dans le monde au cours des trois dernières années et la 
persistance de la pauvreté endémique dans le monde qui est maintenant exacerbée par la faille d’adaptation au 
changement climatique, appellent à des actions massives pour éviter une catastrophe humanitaire et naturelle dans un 
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avenir proche.
Nous devons toujours nous appuyer sur nos expériences, sur les « connaissances, innovations et pratiques des 
communautés autochtones et locales pertinentes pour la conservation et l'utilisation durable de la biodiversité, et leur 
utilisation coutumière des ressources biologiques » et sur les expériences de nombreuses années de recherche avant 
et après l'indépendance de nos pays. Les communautés africaines ont pu vivre de manière durable pendant des siècles 
avec des systèmes de production agricole soutenus. Ces systèmes doivent encore être pleinement documentés, 
compris et, le cas échéant, promus et adaptés aux situations actuelles. Les intrants chimiques agricoles sont venus avec 
la colonisation. Nous ne devons jamais oublier ce qui a été fait auparavant et apprendre des succès et des échecs.

Le Programme détaillé de développement de l'agriculture africaine ( PDDAA) et les programmes connexes élaborés 
au sein de l'Union africaine sont les récits de l'Afrique qui devraient guider ce que nous approuvons pour l'Afrique 
dans le domaine de l'agriculture. Le PDDAA, y compris ses objectifs sur l'agriculture, a été capturé dans les domaines 
prioritaires du premier plan décennal de mise en œuvre de l'Agenda 2063 et sera certainement pris en compte dans le 
prochain plan décennal de mise en œuvre. Il est important d'être toujours guidé par les objectifs spécifiques de l'Afrique. 
Nos plans sont liés et contribuent à ces objectifs : Le premier plan décennal de mise en œuvre de l'Agenda 2063( 
https://au.int/fr/agenda2063/objectifs ), en particulier le domaine prioritaire 3 de l'objectif 5 sur l'agriculture moderne 
pour une productivité et une production accrues; les domaines prioritaires 1, 2 et 3 de l'objectif 7 sur les économies et 
les communautés résilientes au changement climatique et durables sur le plan environnemental . 
Les résultats de recherche pertinents qui doivent être pris en compte comprennent les données des institutions de 
recherche nationales, y compris de nombreuses universités et institutions internationales du système CGIAR telles que 
l'Institut international d'agriculture tropicale (IITA), le Centre du riz pour l'Afrique, le Centre mondial d'agroforesterie 
(ICRAF) , l'ICRISAT, le CIAT, l'ILRI qui opèrent en Afrique depuis plus de 50 ans et la FAO. 
Il est important de garder à l'esprit qu'il existe de nombreuses cultures vivrières sous-utilisées/négligées en Afrique. Elles 
sont généralement mieux adaptées et ont généralement une valeur médicinale. Le programme en cours de lancement 
peut parfaitement les promouvoir comme une contribution pour « permettre au continent de se nourrir et d'être un acteur 
majeur en tant qu'exportateur net de produits alimentaires » (partie de l'Aspiration 1 de l'Afrique dans l'Agenda 2063).

Débats

Après les présentations des différents modules, des apports de contribution et de questions sont portés sur les points 
suivants :

Pour ce qui concerne la présentation sur la résilience économique et écologique de l’agriculture familiale au Togo 
assurée par le professeur Atti TCHABI, nous notons :

· Comment convaincre les producteurs de revenir sur la pratique de l’agriculture familiale ?
	 Pour cette question la réponse est de montrer l’importance de consommer des denrées saines en comparant 
	 les coûts que les résidus des produits chimiques peuvent les amputés sur le revenu direct. 

· Comment nourrir la planète avec l’agriculture familiale ?
	 Il ressort que chacun doit produire ses propres denrées pour sa consommation dans le but de renforcer la 
	 sécurité alimentaire saine qui à plus de 80% déjà au plan Africain.
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Pour ce qui concerne les présentations sur l’introduction à la Synécoculture et la Synécoculture comme moyen 
d’atteindre le développement durable à grande échelle en Afrique, les débats ont porté sur les questions 
suivantes :

· Sur la maîtrise de la technique d’irriguation en Synécoculture
	 Il ressort que la Synécoculture n’a pas un système d’irrigation particulier différent de ce qui se fait déjà. C’est 
	 par la maîtrise de l’eau par irrigation goutte à goutte, par aspersion, etc.
 
· Sur la frontière entre la Synécoculture et agroécologie
	 Agroécologie pratiquée actuellement en Afrique ressemble à une exploitation des cultures sous des arbres, 
	 alors que la Synécoculture vise en une combinaison intelligente de plusieurs espèces de forte densité ; par 
	 conséquent la Synécoculture est bien plus protecteur de l’environnement et productive que l’agroécologie. 

· Sur le rendement comparé en agriculture conventionnelle et en Synécoculture 
	 Il est à retenir dans cette partie que ce sont les différents paramètres qui entrent en jeux dans un champ 
	 synécologique (diversité des espèces, la superficie et le temps de production) qui nous permettront de faire une 
	 comparaison objective. 

· Sur la gestion des insectes et parasites en Synécoculture
	 Cette question est solutionnée par la combinaison symbiotique des espèces qui produisent des substances 
	 répulsives et protèges les autres contre les ravageurs.

· Sur la certification d’un champ Synécoculture
	 Il existe un guide de certification propre au synéco-manager et aux producteurs et le protocole pour la 
	 recherche au niveau des Universités. 

· Sur les points forts et les points faibles de la Synécoculture
	 Concernant les points forts : la Synécoculture arrive à la synergie qui dépasse le compromis entre la productivité 
	 et de qualité. 
	 Quant aux points faibles : nous notons les besoins en eau pour une production continue.
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Photos : Les participants dans la salle du forum
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JOUR 2

Le jour 2 du forum a commencé par une présentation de professeur Masatoshi FUNABASHI qui résume tout ce qui a 
été fait au jour précédent pour une remise à niveau à tous les participants dans le but de permettre une assimilation facile 
des modules du jour à dispenser.

Utilisation des TIC en Synécoculture : Professeur Masatoshi FUNABASHI

Le professeur FUNABASHI a pris soin de détailler l’utilité des téchnologies d’information et de communication (TIC) dans 
le contexte de la Synécoculture. Il souligne qu’avec l’intelligence artificielle, il serait moins fastidieux de faire des suivis 
des fermes et des partages d’informations sur les étapes d’évolution des espèces dans les fermes synécologiques en ce 
qui concerne la diversité, la densité, la croissance des plants, l’état de l’humidité du sol, ensoleillement et la gestion des 
ravageurs ; en générale les TIC permettent de faire la surveillance à distance. 
Les TIC sont des supports qui permettront aux acteurs des fermes synécologiques de maximiser les effets suites au 
partage d’information et des leçons apprises de certains producteurs.
A travers l’intelligence artificielle on arrive à déterminer l’état d’optimum écologique des fermes, faire des bases de 
données qui nous permettront de faire des échanges des espèces pour leur implémentation dans les mêmes zones agro-
climatiques ou voir leurs adaptabilités dans les zones agro-climatiques différentes. 
Il a souligné que l’utilisation des TIC ne sont pas des conditions indispensables pour la réussite d’une ferme 
synécologique plutôt c’est un moyen pour maximiser le profit en termes des efforts humains et de temps. C’est sur ces 
mots qu’il a conclu la présentation sur ce module qui laisse la place aux questions et aux débats sur les modules du jour 

Figure : Nécessité des TIC pour la Synécoculture

précédent et le présent module.
Les références utiles pour approfondir l’utilisation des TIC pour la Synécoculture sont les suivantes : 

	 · M. Funabashi, “Open systems exploration – An example with ecosystems management-” First Complex 
	   Systems Digital Campus World E-Conference 2015, Springer Proceedings in Complexity, 2017, Pages 223-243
	  https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/wp-content/uploads/2017/02/CSDC_Funabashi_OSE.pdf
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	 · Funabashi, Masatoshi (et al.) “Foundation of CS-DC e-Laboratory: Open Systems Exploration for Ecosystems 
	  Leveraging” First Complex Systems Digital Campus World E-Conference 2015, Springer Proceedings in 
	  Complexity, 2017, Pages 351-374
	  https://www2.sonycsl.co.jp/person/masa_funabashi/public/2017_CSDC_Funabashi_elab.pdf

	 · Funabashi, M. "Citizen Science and Topology of Mind: Complexity, Computation and Criticality in Data-
	  Driven Exploration of Open Complex Systems." Entropy 2017, 19, 181. [* This article defines a novel concept of 
	  scientific reproducibility, namely inter-subjective objectivity.]
	  https://www.mdpi.com/1099-4300/19/4/181

	 · Kousaku Ohta, Godai Suzuki, Kae Miyazawa, Masatoshi Funabashi, “Open systems navigation based on 
	  system-level difference analysis – Case studies with urban augmented ecosystems,” Measurement: Sensors, 
	  2022, 100401, ISSN 2665-9174
	  https://doi.org/10.1016/j.measen.2022.100401

	 · Masatoshi Funabashi and Tomoyuki Minami “Dynamical assessment of aboveground and underground 
	  biodiversity with supportive AI” Measurement: Sensors Volume 18, December 2021, 100167
	  https://doi.org/10.1016/j.measen.2021.100167

	 · Kousaku Ohta and Masatoshi Funabashi “Complementary analyses of soil microbial and chemical properties 
	  and human observation on augmented ecosystems in urban environment” Measurement: Sensors Volume 18, 
	  December 2021, 100333
	  https://doi.org/10.1016/j.measen.2021.100333

Débats 

Le débat était ouvert sur tous les modules présentés. Les inquiétudes des uns et des autres se sont axées sur les questions 
suivantes :

  · Sur les approches utilisées par CARFS dans les pays africains pour la réussite de ce projet 
	 En ce qui concerne les approches utilisées, nous retenons :
		  - Qu’il y a des représentants du projet dans la majorité des pays Africains
		  - Stratégie de développement des fermes dans chaque pays aligné sur la vision du gouvernement
		  - Soumission de l’appel à projet à l’Union Européenne pour le cas du Togo
		  - Cours de formation à distance sur la Synécoculture
	 	 - Faire des formations certifiées à distance 

  · Différence entre la Synécoculture, permaculture, et agroécologie
	 Permaculture : Selon l’actualité de la pratique dans la zone Sahélienne, c’est une forme de monoculture même s’il 
		  y a l’association d’une ou deux cultures, elle n’exclue pas l’utilisation des intrants ; plutôt elle prône 
		  utilisation raisonnée des intrants chimiques. 
	 Synécoculture : Elle fait appel à la diversité, densité des cultures et sans utilisation des intrants chimiques. 
	 Agroécologie : Elle est pratiquée comme un mode de production qui permet de faire des cultures sous les arbres. 

  · Sur état d’optimum écologique 
	 C'est un état de saturation des espèces qui permet une forte diversité et densité dont leur interaction lutte 
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	 suffisamment contre les ravageurs et des parasites. 

  · Sur la superficie convenable à la Synécoculture
	 A cette question il ressort qu’il n’y a pas une superficie déterminée comme condition incontournable pour 
	 pratiquer la Synécoculture, l’état d’emblavure dépend des moyens du producteur face au facteur de la maîtrise de 
	 l’eau.

Ateliers " World Café "
Tout juste après le débat, des exercices ont porté sur deux (02) questions : 

  · Question n°1 : Comment devrons nous valoriser et promouvoir des systèmes tel que la Synécoculture pour le 
	              développement durable dans nos systèmes agricoles ?

  · Question n°2 : Comment la Synécoculture peut promouvoir les cultures vivrières négligées jusqu’à permettre leur 
	              exportation ?

Afin de parvenir à solutionner à ces deux questions les participants se sont partagés en cinq (05) groupes, conformément à 
la méthode de World Café ( https://theworldcafe.com/key-concepts-resources/world-cafe-method/ ), dans le but de porter 
leur apport de solution dont la synthèse des réponses des groupes est résumée ci-dessous :

  · Réponses au question n°1 : 
	 - Étude préliminaire / étude diagnostic
	 - Zone pilote de démonstration
	 - Sensibilisation sur les techniques et les avantages de la Synécoculture
	 - Subventionner les synécoculteurs
	 - Impliquer les décideurs politiques
	 - Certifier les fermes synécologiques
	 - Enseigner la Synécoculture dans les écoles (primaires, secondaires et universitaires)
	 - Valoriser les cultures en disparition
	 - Mettre à disponibilité des guides pratiques en Synécoculture

  · Réponses au question n°2 : 
	 - Identifier /répertorier les cultures négligées
	 - Établir le référentiel de ces cultures
	 - Faire une association optimale
	 - Promouvoir les produits à travers la transformation
	 - Identifier les niches de marché de ces produits
	 - Orienter la recherche vers agro alimentation
	 - Promouvoir la consommation locale
	 - Rendre disponible ces semences

Le jour 2 a pris fin sur ces exercices de réflexion et le mot d’encouragement et de motivation du président de l’organisation 
sur l’implication de toutes institutions déconcentrées des ministères présents pour le bon déroulement dudit forum. Pour 
en finir, les directives sur la visite de la ferme d’expérimentation du jour suivant ont été données par le modérateur.
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Jour 3 : visite des champs

La méthodologie adoptée au dernier jour consiste à :
	 · Visiter la forêt communautaire de Tchitchao afin de comparer ce qu’offre la nature par rapport à la reconstitution 
	   humaine. 
	 · Faire une démonstration pratique d’installation d’une parcelle de Synécoculture à Soumdina.

Visite de la forêt communautaire de Tchitchao

A cinq (05) kilomètre de la ville de Kara, située au Nord sur la nationale N°1, toute l’équipe du forum a visité cette forêt afin 
d’observer l’état de la diversité naturelle et observer comment la nature s’organise d’elle-même pour gérer les différentes 
espèces en son sein. 
A ce niveau le constat général relevé montre que les plantes ne sont alignées ni alternées, toute est parsemée, la nature 
même à rythmer les choses de façon de la petite taille à la grande taille si l’on fait une observation de la vallée en montant 
vers le flanc d’une montagne. 
Après l’observation s’en est suivi une séance de débat sur la question de savoir si l’on peut faire de la Synécoculture dans 
cette forêt. Comme réponse, cela est possible avec l’introduction de nouvelles espèces utiles tout en élaguant certains 
arbres afin de permettre un bon ensoleillement pour le développement des nouvelles espèces introduites.

Visites de la ferme Synécoculture de Soumdina

Un accueil chaleureux a été réservé à l’équipe de visite par les habitants de Tchalodè/Soumdina sur le site de la ferme situé 
au Nord-Est de Kara, en sa tête le représentant du chef canton, le chef du village et le chef de quartier. 

Photos : 
Visite d’observation à la forêt de Tchitchao, qui représente la 
succession de la végétation naturelle
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Photos : 
Visite de la ferme Synécoculture de 
Soumdina
Accueils des chefs coutumiers et 
l’installation d’une parcelle Synécoculture.

La première activité après les protocoles coutumiers, l’équipe à procéder à un suivi des différentes espèces mises en terre. 
Constituée en trois (03) groupes pour une observation objective afin de bien retenir et analyser le schéma technique de 
mise en terre des plantes accompagné de l’alternance de plusieurs espèces sur les lignes aussi bien que interlignes.
La seconde étape a permis de faire la démonstration pratique d’installation d’une parcelle Synécoculture. A cette étape la 
technique d’association des plantes en fonction de leur interaction symbiotique est partagée par M. André TINDANO et 
professeur Masatoshi FUNABASHI. C’est après cela que la démonstration pratique d’installation d’une parcelle est laissée 
aux participants afin qu’ils puissent toucher du doigt la théorie enseignée depuis trois jours de formation en Synécoculture.
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Mot de remerciement du président du comité d’organisation et le mot de fin du 
forum dit par le représentant du préfet de la Kozah

Le président du comité d’organisation a remercié vivement le préfet de la Kozah pour son attachement aux questions du 
développement durable particulièrement pour sa volonté manifestée pour la réussite de ce forum, les autorités coutumières 
pour adhésion à la nouvelle donne, messieurs André TINDANO et Masatoshi FUNABASHI pour leur disponibilité et leur 
volonté de partager des informations et expériences, à Mme Pélagie T. ASSI pour son dynamisme et son leadership et à 
tous les participants pour leur motivation à s’approprier ce nouveau mode de production. Il a incité les uns et les autres 
pour la continuité des activités sur le site afin de permettre d’atteindre les objectifs escomptés. 
Après les mots de remerciement du président du comité d’organisation s’en est suivi le mot de fin du représentant du préfet 
qui a remercié tout le monde pour les efforts consentis et a présenté les mots d’encouragement du préfet qui aurait bien 
voulu être là mais a été empêché au dernier moment, il a réitéré l’implication de l’état et des institutions pour la réussite 
de ce projet afin de réduire l’insécurité alimentaire et nutritionnelle dans nos pays . Il a souhaité un bon retour à tous et 
à chacun sans oublier le professeur Masatoshi FUNABASHI. C’est sur ces mots qu’il a déclaré clos. Ce sixième forum 
africain sur la Synécoculture a été organisé par le CARFS en partenariat avec l’université de Kara, avec l’appui financier de 
Sony CSL et l’appui technique du CS-DC et du gouvernement togolais.

CONCLUSION

Depuis le début en 2016, les forums africains sur la Synécoculture ont produit des résultats intéressants quant à la 
mobilisation continentale autour de la Synécoculture. Malgré les effets de la COVID-19 et l’insécurité dans les pays à fort 
développement de la Synécoculture (Burkina Faso et Mali), les agriculteurs, les techniciens et les Universités et instituts de 
recherche font leur adhésion à l’initiative.
Il est donc utile pour la promotion de la Synécoculture en Afrique de poursuivre l’organisation des fora en visant plus les 
agriculteurs directement et les services d’encadrements pour encourager le lancement de fermes pratiques à travers 
l’Afrique.

Fait à Kara, le 09/09/2022

Comité d'Organisation

Atti TCHABI, Président du comité
Solim TCHAMDJA, Secrétaire

Aklesso Florent WALLAR, Chargé de la communication
Eyoukessim ASSI, Secrétaire adjoint

Abdou Rahim BODE, Trésorier
Lamissi SIBABI, Trésorière adjointe

Approbation

Pélagie T. ASSI, CARFS
André TINDANO, CARFS

Masatoshi FUNABASHI, Sony CSL
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RAPPORT DE RÉUNION POST-FORUM /
POST-FORUM MEETING REPORT

ENGLISH ABSTRACT

Following the 6th African Forum on Synecoculture, Pélagie T. ASSI and André TINDANO of CARFS and Masatoshi 
FUNABASHI of Sony CSL took th      ree days of internal meeting as the first occasion of face-to-face discussion on the 
future strategy of the Synecoculture project in Africa after the outbreak of COVID-19. The outcome of this gathering is 
reported here in three parts:

  1) Activity report of CARFS during COVID-19 (2019-2022) 
     During the period 2019-2022 when the world was affected by COVID-19, CARFS continued its activity of dissemination
     of Synecoculture mainly in Burkina Faso, Mali, and Togo, which resulted in the establishment of more than 50 
    Synecoculture farms in the Sahel region, including follow-ups on the subsistence farms in Burkina Faso, an 
    accomplishment of an ECOWAS project in Mali, and the launch and retake of a national project in Togo. This chapter 
    summarizes the processes and achievements.

  2) Dissemination strategy of Synecoculture in Africa
    The internationalization of CARFS with the new headquarter in Togo has led to an expansion of the collaborators' 
    network in the African continent and beyond, reaching to and involving civil society organizations and academic 
    institutions in 32 African countries. Here we report the ongoing progress on the strategy of communication and 
    dissemination of Synecoculture through the expanding network of stakeholders.

  3) Proposition for the UNFCCC-COP27 and CBD-COP15
    We propose Synecoculture as a fundamental solution to climate change and biodiversity loss at the upcoming UNFCCC-
   COP27 and CBD-COP15. This chapter briefly introduces the synthesis of our discussion with the UniTwin UNESCO CS-
   DC program regarding the presentations at the UN and other international conferences.

 

RÉSUMÉ

À la suite du 6ème Forum Africain sur la Synécoculture, Pélagie T. ASSI et André TINDANO du CARFS et Masatoshi 
FUNABASHI de Sony CSL ont pris trois jours de réunion interne comme première occasion de discussion en face à face 
sur la stratégie future du projet Synécoculture en Afrique après l'épidémie de COVID-19. Le résultat de cette réunion est 
rapporté ici en trois parties :

  1) Rapport d’activité du CARFS pendant la COVID-19 (2019-2022)
    Pendant la période 2019-2022 où le monde a été touché par COVID-19, CARFS a poursuivi son activité de diffusion de 
    la Synécoculture principalement au Burkina Faso, au Mali et au Togo, qui a abouti à la mise en place de plus de 50 
    fermes de Synécoculture dans la région du Sahel, y compris des suivis sur les fermes de subsistance au Burkina Faso, 
    une réalisation d'un projet CEDEAO au Mali, et le lancement et la reprise d'un projet national au Togo. Ce chapitre 
    résume les processus et les réalisations.
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  2) Stratégie de diffusion de la Synécoculture en Afrique
   L'internationalisation de CARFS avec le nouveau siège au Togo a conduit à une expansion du réseau de collaborateurs  
  sur le continent africain et au-delà, atteignant et impliquant des organisations de la société civile et des institutions
  académiques dans 32 pays africains. Nous rendons compte ici de l'état d'avancement de la stratégie de 
  communication et de diffusion de Synécoculture à travers le réseau croissant des parties prenantes.

  3) Proposition pour la UNFCCC-COP27 et la CBD-COP15
    Nous proposons la Synécoculture comme une solution fondamentale au changement climatique et à la perte de 
    biodiversité lors des prochaines réunions de la UNFCCC-COP27 et de la CBD-COP15. Ce chapitre présente brièvement 
    la synthèse de nos discussions avec le programme CS-DC de l'UniTwin UNESCO, concernant les présentations aux 
   Nations Unies et à d'autres conférences internationales.
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RAPPORT D’ACTIVITÉ DU CARFS PENDANT LA 
COVID-19 (2019-2022)

Au Burkina Faso

1. Ferme Synécoculture de Mahadaga
La Synécoculture a fait ses premiers pas en Afrique au Burkina Faso, dans la région de l’Est, province de la Tapoa, 
commune de Logobou dans le village de Mahadaga.
Une première ferme pilote synécologique de 500m2 a atteint une productivité de 40 à 150 fois dans la région tropicale 
aride et a été distribuée à 1 500 consommateurs en 2015-2016. La rentabilité atteint 6 084 782 FCFA / an / 500m2 comme 
la seule méthode rentable parmi les 5 méthodes agroécologiques testées simultanément sur le site. Ce niveau de revenu 
correspond à 20 fois le RNB annuel par habitant (estimation de la Banque mondiale 2015) et à 50 fois le seuil de pauvreté 
monétaire absolu dans la capitale (estimation INSD de 2014). Les détails de cette simulation est rapportée dans les anciens 
actes des fora Africains sur la Synécoculture ( https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/?s=proceedings ).

Nous avons commencé avec un sol à l'état dur et aride du qui ne se récupère pas naturellement. L’obtention de ce terrain 
a été des plus faciles étant donné que personne dans le village n’en avait besoin à cause de son état de dégradation 
avancée. 
Les travaux ont débuté en mars 2015, les récoltes ont débutées en juin 2015 et se poursuivent, jusqu’à ce jour.

Avec l’avènement du phénomène de terrorisme au Burkina en 2016 et en particulier dans la région de l’Est, il est devenu 
difficile d’assurer les visites de la ferme de Mahadaga depuis 2019. Pourtant, les villageois se sont appropriés de la 
technique de la Synécoculture et arrivent à poursuivre les productions pour leur propre consommation.
Les jeunes habitants que nous avons formés entre 2015 et 2017 assurent toujours les activités de production dans les 
principes de la Synécoculture. Même s’ils n’ont plus accès au marché à cause du terrorisme qui sévit dans la région.
Il s’agit de : 
	 - Barthélémy TANDAMBA +22675692320
	 - David LOMPO +22666661480

2. Ferme Synécoculture de Pamtanga
La ferme de Synécoculture de Pamtanga (formellement rapporté comme Pamt"e"nga ; deux façons d’écriture existe 
comme Pamtenga / Pamtanga et nous adoptons Pamtanga qui reflète mieux la prononciation actuelle) a été mise en place 
en 2020 en plein COVID-19 sous le financement de Sony CSL de 33 032 Euro.
Cela a permis la mise en place d’une clôture grillagée, une pompe équipée d’un château d’eau en plus de l’équipement 
nécessaire au lancement des activités de production (photos :  https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/
blog/2020/03/31/installation-de-la-ferme-synecologique-de-pamtenga/ ).
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Photo : Entrée à la ferme de Pamtanga

Photo : Vue aérienne du site de Pamtanga

Photo : Vue après l’installation de clôture à la ferme de Pamtanga 
(côté Nord)

Photo : Installation de forage

Photo : Installation des panneaux solaires pour le pompage d’eau

Photo : Installation des panneaux solaires pour le pompage d’eau

Photo : 80 espèces des plantes comestibles du Japon introduites
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Photo : Quelque végétation sur place avant l’installationPhoto : Préparation des semences et les plants

Photo : Formation de Synécoculture par le CARFS

Après les installations de ces ouvrages et le tenu d’une formation de Synécoculture par CARFS, les restrictions de 
COVID-19 n’ont pas permis de continuer les activités. Ce n’est que vers le milieu de l’année 2021 que les activités ont 
pu démarrer timidement pour prendre leur cours normal en 2022. Les productions ont effectivement commencé et 
se poursuivent. Mais les effets pervers de la crise politico-sécuritaire au Burkina Faso et ceux de la crise sanitaire ont 
occasionné la perte totale de nos précieux clients et ainsi nous étions obligés de reconstituer la planification.
Les activités se poursuivent à Pamtanga malgré la situation d’insécurité. Les récoltes sont bonnes et il reste seulement la 
réorganisation du marché qui est tributaire de la situation d’instabilité du pays. C’est d'ailleurs la même raison qui nous a 
poussés à délocaliser le siège de CARFS au Togo, reconnu comme le pays de Paix et de Sécurité.

Nous avons une famille de 7 personnes installée dans la ferme de Pamtanga et ils assurent la production selon les principes 
de la Synécoculture sur une superficie de 2200m2 selon le schéma suivant :
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Figure : Schéma montrant la disposition générale du site et les dimensions de chaque partie

Les photos suivantes sont prises en septembre 2021 à la ferme de Pamtanga 

Perimetre expremental : 2000m2

Les récoltes sur 2200m2 permettent à cette famille d’assurer tous ses besoins vitaux (nourriture, santé, vêtements et 
scolarités). Malgré la situation d’insécurité au Burkina Faso qui a conduit à la perte du marché privilégié pour nos produits 
de Synécoculture, les ventes sur le marché local assurent plus de revenus à la faille installée sur place que ces voisins 
qui sont dans le système de monoculture. Ces voisins commencent à s’intéresser à la technique de Synécoculture et 
demandent des formations et encadrements pour installer leurs propres fermes.

La création d’un lycée technique à Pamtanga permettrait une rapide dissémination de la Synécoculture dans cette région 
qui est relativement épargnée des attaques terroristes. Ainsi par effet boule de neige de dissemination, la pratique de la 
Synécoculture pourrait fortement contribuer à réduire les candidats aux recrutements des organisations terroristes dans les 
autres régions du pays, car les jeunes qui trouveront une bonne source de revenu qu’offre la Synécoculture seront moins 
tentés de se faire enrôler dans de telles entreprises suicidaires. Il faut noter que les jeunes qui se font enrôler le font en 
désespoir de cause.
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Les photos suivantes sont prises en décembre 2021 à la ferme de Pamtanga

Les photos suivantes sont prises en mars 
2022 à la ferme de Pamtanga
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Les photos suivantes sont prises en avril 2022 à la ferme de Pamtanga
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Les photos suivantes sont prises en mai 2022 à la ferme de Pamtanga
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Les photos suivantes sont prises en juin 2022 à la ferme de Pamtanga
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Au Togo

1. Ferme Synécoculture de Sotouboua
Au Togo, en fin 2020, l’Agence nationale pour l’emploi (ANPE) en partenariat avec d’autres acteurs, propose la mise en 
place du projet dénommé « Potager Solidaire » qui met en pratique la Synécoculture pour la première fois au Togo
 ( https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2020/10/02/participation-au-projet-national-de-la-republique-
togolaise-potager-solidaire/ ). Fiche synoptique initiale du projet <<Potager Solidaire>> est disponible ici : https://
synecoculture.sonycsl.co.jp/public/20200917%20Fiche%20de%20Projet%20POTAGER%20SOLIDAIRE.pdf
Dans cette dynamique, la première démarche a été de procéder au recrutement des personnes éligibles pour être employés 
et former à la réalisation de potagers suivant les principes de la Synécoculture, l’élevage et la pisciculture ; ensuite, il 
sera question d’identifier les personnes vulnérables à qui seront destinés les paniers au gré de chaque récolte. L’idée 
est d’enrailler la faim et de permettre à ces cibles de manger correctement. Dans ce contexte économique tendu, il était 
important de favoriser les créations d’emplois pour relancer une économie locale, en y incluant la solidarité circulaire.

L’objectif du projet était de développer la Synécoculture comme un nouveau modèle économique équitable, durable 
et solidaire, en faisant de l’engagement social une source d’épanouissement personnel, pour influer positivement et 
équitablement sur la qualité de vie des femmes, des enfants et des hommes en harmonie avec la nature. Le Centre 
Africain de Recherche et de Formation en Synécoculture (CARFS) est un des partenaires techniques du projet depuis sa 
conception. 

Le projet a souffert le manque de leadership et de coordination au niveau interne mais les femmes engagées ont réussi un 
très bon niveau de production et de diversité qui sont la preuve que la Synécoculture est véritablement le moyen pour les 
petits producteurs d’être résilients face à tout type de chocs, même sans encadrement et suivi technique ! 

CARFS vient de reprendre le projet en Août 2022 dans le but d’accompagner les femmes de Sotouboua dans leur quête 
d’autonomisation et de sécurité alimentaire et sanitaire. Les ingénieurs agronomes formés par M. André TINDANO en fin 
2020 avaient quitté le projet pour cause de problème de leadership. Certains d’entre eux qui ont appris la nouvelle de la 
reprise du projet par CARFS se proposent à rejoindre le projet sous le leadership de CARFS.

Les photos suivantes sont prises en octobre 2022 à la ferme de Soumdina, 
pour les récoltes qui seront utilisées au gîte local propriété de CECO SA :
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Les photos d’installation de la ferme de Soumdina se trouve dans le rapport du 6e forum (page 24).

2. Ferme Synécoculture de Soumdina
Une ferme école de Synécoculture est en cours d’installation à Soumdina dans les encablures de Kara par CARFS qui 
impliquera l’université de Kara pour les programmes de recherche. Nous avons enclenché le processus de signature d’un 
MoU entre CARFS et l’Université de Kara qui est en bonne voie. Cet MoU a pour objectif de définir le contexte général et 
les modalités pratiques d’entente entre CARFS et l’Université de Kara pour développer des collaborations de travail dans 
les axes suivants :

	 · Axe 1 : Recherches dans les domaines des sciences agronomiques, environnementales, économiques, 
		  juridiques, de la santé et des techniques;
	 · Axe 2 : partage de bonnes pratiques agricoles ;
	 · Axe 3 : renforcement de capacités dans les domaines agronomiques, environnementales, économiques, 
		  juridiques, de la santé et des techniques;
	 · Axe 4 : organisation des essais d’études en climat tropical ;
	 · Axe 5 : stages et encadrement des étudiants ;
	 · Axe 6 : organisation de conférences, de séminaires, ateliers de formation et de colloques sur des sujets d'intérêt 
		  commun ;
	 · Axe 7 : Promouvoir la Synécoculture au Togo et dans la sous-région Ouest africaine.

Cette liste d’axes de collaboration n’est pas exhaustive et les parties conviennent que tout nouvel axe défini entre elles fera 
l’objet d’un avenant.
La coopération entre les parties se réalisera sur la base d’accords spécifiques de collaboration périodiques qui précisent 
les objectifs et les modalités du partenariat.
Chaque accord spécifique précisera notamment :

	 · Les objectifs, l'objet des activités communes et le lieu de leur exécution
	 · Le contenu y compris la technique des activités 
	 · Les résultats attendus, la propriété et les droits de propriété intellectuelle 
	 · Les modalités d'exécution et les règles de suivi des opérations 
	 · Les moyens techniques et financiers à mettre en œuvre et leur répartition 
	 · Les modalités d’accueil des étudiants-stagiaires 
	 · Les échanges et la durée de l’accord spécifique 
	 · Les clauses particulières
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Au Mali

Au Mali, le projet d’Appui à la Transition Agroécologique au Mali par la Synécoculture (ATAMS) a été soutenu par la 
CEDEAO (ECOWAS) sous le financement de l’Agence Française de Développement (AFD) pour un montant de 406,645 
Euros ( https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2019/05/15/officialisation-du-programme-de-
synecoculture-dans-le-cadre-de-cedeao/ ). 
Les rapports d’évaluation sur l’activité juillet 2019 – décembre 2021 sont publiés par la Fondation Paul Gérin-Lajoie et 
ACEF Mali ( Fondation Paul Gérin-Lajoie, RAPPORT FINAL 2021 Appui à la transition Agroécologique au Mali par la 
Synécoculture (ATAMS), Programme Agroécologie de la CEDEAO, décembre 2021 ; ACEF Mali, Rapport d’évaluation 
externe du projet ATAMS, décembre 2021 : https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2022/01/27/
rapport-2021-de-atams/ ). Nous citons la synthèse générale et les recommandations du rapport d’évaluation externe 
dans les deux sections suivantes :
 

Synthèse Générale sur l’Intervention du Projet ATAMS
La pertinence du projet ATAMS se justifie par la réponse réelle que l’intervention du projet a apportée aux difficultés de 
formation des jeunes que connaissaient les établissements et à celles qui empêchaient les coopératives locales dans la 
réussite. Ce faisant, son efficacité s’explique par la réalisation entière des activités programmées. L’intervention du projet 
ATAMS a été efficiente car les ressources humaines, matérielles, logistiques et temporelles ont suffi à la réalisation des 
activités. En fin de projet, les bénéficiaires se sont véritablement approprié des bonnes pratiques de la Synécoculture. Ce 
qui peut aisément expliquer la durabilité des acquis du projet dans les localités touchées. Ainsi, l’impact du projet sera 
pérennisé par l’encadrement des jeunes, forces motrices de changement des comportements, dans les établissements 
appuyés.
Le projet ATAMS s’aligne au CREDD par référence aux Axes stratégique 3 et 4. Ces axes sont portés par les objectifs 
qui se traduisent par créer un environnement favorable à la diversification de l’économie et à une croissance forte et 
inclusive, promouvoir la productivité et la compétitivité de l'agriculture, assurer la sécurité alimentaire et nutritionnelle, 
promouvoir un secteur Agricole durable, moderne et compétitif, renforcer la résilience des populations au changement 
climatique, favoriser l’utilisation des technologies innovantes respectueuses de l’environnement, améliorer le cadre 
de vie des populations. Ce projet est assez cohérent avec la politique agricole. L’importance du secteur agricole qui 
combine l’agriculture, la pêche et l’élevage dans la croissance et la réduction de la pauvreté se mesure par les 80% de la 
population du pays qu’il emploie et par sa contribution au PIB. Bien que le Mali consacre 15% de son budget au secteur 
du développement Agricole, l’Enquête Agricole de Conjoncture de 2017 fait ressortir l’existence de 18 032 exploitations 
agricoles, caractérisées par le nombre limité des superficies, en moyenne 2 ha par exploitation. Ce qui rend plus difficile 
le passage d’une Agriculture de subsistance à une Agriculture d’entreprise.
En ce sens que l’article 4 de la LOA dispose que : la politique de développement Agricole prend en compte les objectifs 
de la décentralisation et intègre les diversités agroécologiques et la situation spécifique de chaque région du pays afin de 
déterminer les moyens à mettre en œuvre pour réaliser les objectifs visés. Elle intègre les stratégies et objectifs nationaux 
de lutte contre la pauvreté fixée dans le Cadre Stratégique de Lutte contre la Pauvreté.
L’exemple du projet ATAMS est salutaire du point de vue de la facilitation à entreprendre dans le secteur de l’agriculture. 
Il peut contribuer à rendre autonome beaucoup de jeunes et femmes qui dépendent encore de leurs parents, de leurs 
conjoints ou de leurs amis ou d’autres connaissances. C’est une action à considérer dans la lutte contre les violences 
basées sur le genre et pour l’équilibre recherché dans l’équité ou la justice sociale. Il porte des facteurs de connectivité 
avec le mode de vie culturel auquel les Maliennes et les Maliens. Il y a également des facteurs d’espoir pour la 
stabilisation sociale à travers la sécurité économique et la diversité culturelle. C’est un projet qui améliore la gouvernance 
locale. La gouvernance locale au Mali souffre des insuffisances de recouvrement des taxes locales et de redevabilité 
entre les acteurs.
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Recommandations à Prendre en Compte 

Peu de recommandations sont ressorties lors de l’évaluation, ceci dénote en majeure partie que le projet ATAMS a été 
une action qui a atteint les résultats escomptés. Toutefois, quelques recommandations ont été formulées à l’endroit des 
acteurs impliqués dans le projet ATAMS. Ces recommandations sont :

	 · La continuation, l’amélioration et le partage des pratiques pédagogiques modulaires de la Synécoculture par 
	   les établissements de formation et les coopératives dans les localités du projet 

	 · La collaboration accentuée et/ou dynamique à travers des visites et forums entre les établissements de 
	   formation, les coopératives et les élèves apprenants pour le développement local basé sur les bonnes pratiques 
	   de la Synécoculture

	 · La vulgarisation des bonnes pratiques de la Synécoculture partout au Mali par l’appui des services techniques 
	   afin de contribuer à l’amélioration de l’alimentation et à la protection de l’environnement 

	 · L’initiation et la mise en œuvre des projets par l’ONG CARFS, ACEF et la FPGL prenant en compte le 
	   renforcement des capacités des populations dans la maîtrise et la gestion optimale de l’eau dans le secteur du 
	   développement de l’agroécologie 

	 · Le financement par la CEDEAO pour la réplique du projet et pour la maîtrise de l’eau dans les localités 
	   de Ségou, Bla et M’Pessoba afin de soutenir les populations urbaines et rurales dans la politique de transition 
	   agroécologique.

L’intervention du projet dans les localités de Ségou, Bla et M’Pessoba est une lueur de changement positif avec ses 
corolaires de transition réussie vers l’agrobusiness adapté à l’agroécologie dans les établissements de formation et les 
coopératives. Certes les recommandations sont à prendre en compte par les différents acteurs, cependant force reste 
aux bénéficiaires de croire en leurs capacités pour assurer leur autonomisation avec les techniques de Synécoculture 
induites par le projet ATAMS. La Synécoculture est une alternative à l’agriculture conventionnelle de monoculture.

Concrètement, nous avons enregistré la création de 4 fermes au niveau des écoles et centre de formation 
agricole et 7 fermes au niveau des particuliers et des coopératives d’agriculteurs.
Toutes ces fermes continuent leurs productions avec un très haut niveau de satisfaction et nous enregistrons 
de plus en plus de demandes d’encadrement technique. La structure partenaire au Mali (ACEF) cherche en 
collaboration avec CARFS les moyens de lancer la deuxième phase du projet ATAMS en vue de consolider les 
acquis de la première phase.



45

Photo : Parcelle d’expérimentation de la Synécoculture au CAA de M’Pessoba au Mali

Photo : Les élèves-apprenants en cours des travaux pratiques à l’IFP de Bla au Mali

Photo : Utilisation des sachets pour les pépinières à Ségou au Mali
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Les photos suivantes sont prises en juin 2020 à Ségou au Mali :
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Les photos suivantes sont prises en janvier 2021 à Ségou au Mali, lors de l’introduction de 87 espèces des plantes :
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Les photos suivantes sont prises en mars 2021 à Bla au Mali, lors de l’introduction à la société coopérative DJONKALA sur 600m2 :
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Conclusion

A travers les activités de dissémination de la Synécoculture au Burkina Faso, Mali et Togo, y compris les propagations 
secondaires qui donne le premier effet boule de neige, CARFS a réalisé la mise en place de 50+ fermes de Synécoculture 
dans la zone Sahélienne (voir figure ci-dessous). A partir de cette expérience, CARFS a aussi réalisé le rapport sur le 
programme et le plan de diffusion de la Synécoculture dans les pays de la CEDEAO sous le soutien financière de Sony 
CSL (André Tindano and Masatoshi Funabashi, editor « Programme et Plan de Diffusion de la Synécoculture dans les Pays 
de la CEDEAO » (in French). Research and Education material of UniTwin UNESCO Complex Systems Digital Campus, 
e-laboratory: Human Augmentation of Ecosystems, No. 1, March 2021. 
https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2021/03/17/publication-du-programme-et-du-plan-de-diffusion-
de-la-synecoculture-dans-les-pays-de-la-cedeao/ ).

L’implémentation de la Synécoculture en Afrique semble avoir enfin trouvé son vrai chemin au regard de l’engouement 
des acteurs actuels. Vu la qualité des hommes et femmes engagés, on peut affirmer que la Synécoculture connaitra ses 
beaux jours en Afrique. Mais cet engagement se fortifiera avec un peu d’accompagnement des partenaires techniques et 
financiers.

Figure : Sites de la dissémination actuelle de la Synécoculture en Afrique de l’Ouest
Les marqueurs correspondent aux fermes de Synécoculture réclamées par les pratiquants ayant appris des formations offertes par le 
CARFS, colorés en orange et en rouge (dans les zones d’insécurité formellement déconseillées pour les voyageurs) et les institutions 
engagées en jaune et bleu.

Rapporteur : André TINDANO, Secrétaire Général du CARFS
Édition et Approbation : Masatoshi FUNABASHI, chercheur à Sony CSL 
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STRATÉGIE DE DIFFUSION DE LA SYNÉCOCULTURE EN 
AFRIQUE : ÉTAT DES LIEUX

INTRODUCTION

CARFS porte pour objectif de quadriller l’Afrique à défaut de toucher tous les pays. A partir du Togo où le centre a déposé 
ses valises depuis peu de temps, des stratégies sont développées afin de faciliter la diffusion de la Synécoculture. De 
février à juillet 2022, CARFS a entrepris plusieurs démarches allant dans ce sens.
Reconnu officiellement au Burkina Faso en 2018 sous le Récépissé N° 2018-005/MATD/REST/GVRT-FGRM/SG/
SESA du 12 Fev 2018, CARFS s’est internationalisé en 2022 avec son siège à Kara au Togo sous le Récépissé N°0159/
MATDDT-SG-DLPAP-DOCA du 11 Fev 2022. La décision de délocaliser le siège du CARFS a été motivée par la situation 
d’instabilité politique et sécuritaire du Burkina Faso. Notre choix a été porté sur le Togo à cause du fait que ce pays offre 
une assurance de paix et de sécurité. 
CARFS est à ce jour représenté dans une trentaine de pays (affiché dans la liste des coordonnateurs ci-dessous) à travers 
le continent africain.

I - LES DEMARCHES ENTERPRISES
Dès sa création au Togo, CARFS a démarché des organisations intéressées par l’agroécologie à travers le continent. 
Ce qui a permis d’identifier des Coordonnateurs Pays dans la liste suivante, qui s’engagent désormais à la pratique et la 
diffusion de la Synécoculture :



61



62

Après la mise en places des coordonnateurs, CARFS a identifié des personnes ressources en leur sein pour former un 
Comité Technique et de Réflexion afin de travailler sur les stratégies de l’implémentation de la Synécoculture, sur la vie 
du réseau, sur les projets de Synécoculture. Ce comité est composé des membres suivants :

	 · Pélagie ASSI (Togo)
	 · Paul Bougrine (France)
	 · Gilles Kone (Mali)
	 · André Tindano (Togo)
	 · Ruth Y. Langsi (Cameroun)
	 · Damoue Danou Jean (Burkina Faso)
	 · Joseph Honoré Nguetti (Cameroun)
	 · Jasmine Bile (Côte d’Ivoire)

II - LES ETAPES FRANCHIES
A la suite de la mise en place des coordonnateurs et du comité, les actions ont consisté essentiellement à :

· La Mise en place de deux plateformes électroniques WhatsApp :
	 - Coordonnateurs-Pays CARFS : plateforme d’échange de partage d’informations, et de documentation entre les 
	   coordonnateurs pays
	 - Syneco Africa Managers : Plateforme d’échange de partage d’informations, et de documentation entre les 
	   membres du comité.

· L’Instauration de réunions hebdomadaires
	 - Chaque jeudi pendant une (1) heure le comité technique organise une réunion virtuelle (en ligne) via Google Meet 
	   pour identifier les sujets d’ordre techniques, fait des propositions techniques à soumettre au grand groupe pour 
	   échange et validation. 
	 - Chaque Samedi pendant une (1) heure l’ensemble des coordonnateurs pays se rencontre également de manière 
	   virtuelle (en ligne) via Google Meet et BBB ( https://ws4s.univ-lehavre.fr/cloud/apps/bbb/b/xd4sYdYLKdzeMpX6 )
	   pour échanger et valider les propositions faites par le comité. Les coordonnateurs peuvent lors de ces rencontres 
	   transmettre des sujets de réflexion au comité. 
Il faut préciser que chacune des réunions est sanctionnée par un compte rendu.
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III - LES RÉSULTATS OBTENUS
Afin de formaliser la collaboration entre les organisations partenaires de CARFS, une convention de partenariat est 
signée entre CARFS et chacune des organisations. Dans cette convention, l’organisation accepte représenter CARFS 
dans leur pays.
De ce fait elle s’engage à apporter un appui administratif, technique et/ou logistique dans la limite de ses capacités pour 
l’implémentation et la vulgarisation de la Synécoculture en Afrique.

Spécifiquement, elle s’engage à :
	 · Échanger et apprendre mutuellement des activités de Synécoculture au Burkina Faso, Mali et Togo.
	 · Identifier et Mettre à la disposition de l’initiative Synéco Africa trois (3) personnes :

	 1) Un coordonnateur qui s’occupera des questions administratives et politiques en lien avec la Synécoculture 
	    dans l’organisation.
	 2) Un point focal Recherche qui devra être la courroie entre les universités et instituts en charge des questions 
	    de recherche.
	 3) Un point focal Action qui devra avoir la charge de l’opérationnalisation de la technique de la Synécoculture, 
	    mais aussi l’interface avec les coopératives et autres structures intéressées par la technologie.

	   Nous disposons donc au moins 3 personnes de référence dans chaque pays.

IV- LES PROCHAINES ETAPES
Au regard de l’engouement que suscite l’initiative, les prochaines étapes sont les suivantes :

À courts termes :
	 · L’organisation réussie du 6e Forum de la Synécoculture au Togo
	 · La formation des coordonnateurs au concept de la Synécoculture et aux techniques de mise en place d’une 
	   parcelle synécologique. Cette formation permettra à chaque pays d’implémenter la Synécoculture avec 
	   l’accompagnement de la coordination basée au Togo
	 · L’organisation du 7e forum africain sur la Synécoculture (possiblement au Ghana)

À moyens termes :
	 · L’internationalisation de CARFS à travers l’obtention d’accord avec les coordonnateurs pays pour avoir une 
	   représentation dans chacun des pays engagés
	 · La signature de mémorandum d’entente (MoU) avec au moins 2 universités ou centres de recherche dans 
	   chacun des pays

À longs termes :
	 · Recherche de financement pour la mise en œuvre du Programme et du Plan de Diffusion de la Synécoculture 
	   dans les Pays de la CEDEAO ( https://www.human-augmentation-of-ecosystems.net/blog/2021/03/17/
	   publication-du-programme-et-du-plan-de-diffusion-de-la-synecoculture-dans-les-pays-de-la-cedeao/ ) en vue 
	   d’extension dans le continent Africain à l’horizon 2024-2028

Structure de collaboration
CARFS est dirigé par un conseil d’Administration avec Mme Pélagie Tchilalo ASSI comme Présidente et André TINDANO 
comme Secrétaire Général.
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L’équipe technique est conduite par une Direction Exécutive avec un Directeur Exécutif qui a trois (03) services pour l’appuyer : 
	 1) Un service scientifique (recherche-action)
	 2) Un service administratif, financier et juridique
	 3) Un secrétariat central 

Ensuite CARFS s’organise au niveau continental en suivant le découpage administratif de l’Union Africaine. Le but de ce 
choix est de permettre aux différentes représentations de profiter des facilités qu’offre l’organisation des sous-régions. 
Ainsi pour quadriller le continent, CARFS articule sa représentation en cinq (05) zones et dans chaque zone, il est désigné 
un pays leader pour coordonner les projets et activités de la Synécoculture dans la zone (Figure 1).

Un partenariat est prévu avec la société CECO SA pour gérer la logistique, et avec SynecO, Inc. pour la certification de la 
Synécoculture. Le soutien de recherche et la logistique de formation seront assistés en continu à la base d’opensource par 
Sony CSL et CS-DC, respectivement (Figure 2).

Figure 1. Organigramme de 
l’implantation de CARFS en Afrique

Figure 2. Structure de collaboration
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PROPOSITION POUR LA UNFCCC-COP 27 ET LA 
CBD-COP15: VERS UNE SÉCURITÉ ALIMENTAIRE 

ET SANITAIRE DES ALIMENTS EN AFRIQUE PAR LA 
SYNÉCOCULTURE

Abstract
En route vers la UNFCCC-COP 27/ CBD-COP 15 et conscients de l’impact négatif des systèmes de production 
agricoles actuels sur la santé humaine et environnementale, il apparaît plus qu’urgent, voire indispensable pour les 
pays africains de concentrer leurs efforts sur l’adoption et la promotion de nouvelles stratégies de production plus 
productives, intensives, rentables, promotrices de la biodiversité et de l’écosystème afin de faire face aux défis 
climatiques, alimentaires et sanitaires. C’est dans ce cadre que s’inscrit la Synécoculture, un mode culture durable qui 
fait la promotion de combinaisons d’espèces végétales diverses et variées sur un petit espace agricole sans apport de 
produits chimiques ; n’utilisant que les symbioses entre les plantes et les propriétés intrinsèques des espèces cultivées 
pour accroître de façon considérable la productivité et augmenter le revenu des agriculteurs tout en reconstruisant/
augmentant la biodiversité. En outre, la Synécoculture peut être considérée comme la version actualisée ou l’acte 2 de 
la révolution verte du début des années 1960 en Asie. Grâce à ces atouts socio-environnementaux et économiques, 
cette nouvelle technologie agricole vient combler les gaps de la révolution verte et s’adapte parfaitement à tout type de 
climat ; avec comme atout majeur, la réponse à quasiment tous les objectifs de développement dans son application. 
En effet, la combinaison harmonieuse et intelligente des espèces végétales promue dans la technique de Synécoculture 
contribue fortement à (i) la lutte contre la faim (ODD 2) à travers la forte productivité, (ii) la lutte contre la pauvreté (ODD 
1) à travers la diversification des revenus, (iii) la promotion de la santé et du bien-être (ODD 3) à travers l’assurance 
qualité des aliments récoltés, (iv) la promotion de la paix synonyme de la promotion des sociétés pacifiques ouvertes au 
développement durable (ODD 16) , (v) le libre-échange et l’autonomie financière par le développement économique (ODD 
8), (vi) la promotion de la résilience (ODD 9), (vii) l’établissement de modes de production et de consommation durables 
(ODD 12), (viii) la lutte contre les changements climatiques (ODD 13), (ix) la préservation, protection et restauration de la 
biodiversité (ODD 15). De même, ce nouvel engagement sur la Synécoculture aboutira à l’ouverture de partenariats et la 
réalisation des objectifs communs (ODD 17). Aussi, les femmes et jeunes de toutes contrées africaines, à la fois acteurs 
et cibles principaux des effets négatifs partagés entre le triptyque Agriculture-Revenu-Climat, seront impliqués de façon 
dynamique dans la mise en œuvre de cette transition agricole au profit du développement durable de l’Afrique.

En somme, la validation, le soutien, la vulgarisation, la recherche, l’innovation et le développement de la Synécoculture 
se tiennent en droite ligne des ODD 1, 2, 3, 8, 9, 12, 13, 15, et 17. De ce champ couvert par la Synécoculture, l’on peut 
convenir aisément que tous les autres ODD sont efficacement interpellés par la reconnaissance de cette technique 
agricole qui est une invention japonais  qui fait déjà ses premiers pas au Togo, au Burkina Faso et au Mali.

Contexte : Une nouvelle orientation mondiale pour l’agriculture
Au moment où le monde entier est frappé par les crises alimentaires répétitives, les fluctuations des prix, les émeutes 
de la faim et les maladies liées à la qualité sanitaire des aliments, il convient de repenser aux modes de production 
agricoles actuels pour essayer de répondre à ces multiples problèmes qui minent l’alimentation mondiale. C’est à ce titre 
qu'émerge le concept et la technique de la Synécoculture proposé dans ce document.
En effet, notre système de production agricole doit prendre une nouvelle direction étant donné que l’agriculture 
conventionnelle n’est pas durable en particulier par rapport à l’énergie. C'est dans ce cadre que s'inscrit la Synécoculture. 
En outre, la Synécoculture offre les avantages d'être plus productive, transcende les plafonds de rendement et peut 
intégrer l’agriculture intelligente pour une plus grande productivité axée sur la durabilité, la conservation des écosystèmes 
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et de la biodiversité.
Ce nouveau système de production démontre une très grande efficacité sur la gestion ou consommation d'énergie 
comparativement à l'agriculture conventionnelle. Sur la base des rendements des centres pilotes de cette technique, 
il importe de noter que ce système de production peut aussi bénéficier d'un soutien des ressources énergétiques 
renouvelables, des progrès continus et incessants de la biologie moléculaire et des capteurs à puce électronique. Elle 
peut donc être facilement adoptée et appliquée par des millions de petits agriculteurs et même par des villageois y 
compris vivant dans des environnements stressés tels que la zone sahélienne.

Énoncé du problème
L’histoire agricole dans le monde nous rappelle que l'une des innovations les plus appréciées du 20e siècle a été le 
développement de la Révolution verte du début des années 1960 en Asie. Aux termes de son application et surtout après 
son évaluation, la révolution verte a fait ses preuves dans ses succès de production de blé et de riz. Mais cette révolution 
verte est celle de monocultures très consommatrices d’énergie. 
Alors que l’on évite et cherche à limiter la production du carbone dans l’environnement, la Synécoculture apparaît comme 
une technique agricole répondant efficacement à ce souci mondial. Pour mieux comprendre ses origines et ses sources 
d’inspirations, il importe de rappeler la révolution verte entreprise par les asiatiques.

La technologie à haut rendement du blé et du riz générée par les efforts de recherche avait sauvé des millions de 
personnes de la famine.
Cette technologie, si bonne fut-elle, n'a pas été soutenue par des considérations scientifiques.  Deux points majeurs ont 
négativement marqué son histoire ;
Premièrement, la découverte d'un vaste champ de combustibles au Moyen-Orient qui a déplacé l'attention de cette 
évolution agricole vers les sources d'énergie non renouvelables qui malheureusement ont ignoré la protection  de 
l'environnement et de sa biodiversité;
Deuxièmement, de ce délaissement sont survenus les pénuries alimentaires désespérées auxquelles de nombreux 
pays en développement ont été confrontés dans les années 60 et 70 avec une croissance démographique rapide. Cette 
insuffisance d’intervention scientifique dans la révolution verte n'a donné que peu de choix aux pressions de la population 
grandissante et a conduit à la recherche des raccourcis pour augmenter la production alimentaire au détriment de la 
sauvegarde environnementale.
Cette stratégie qui est à la base de la pratique agricole intensive et monoculture d'aujourd'hui a payé de riches 
dividendes, et malgré toutes les critiques des sociologues, il va sans dire qu'elle a contribué à éviter la pauvreté et la 
famine endémiques.

La vision qui a rendu cela possible a été fournie par de grands chercheurs et politiciens de l'époque.
Une nouvelle vision et un plus grand leadership seront nécessaires pour élargir la base scientifique de l'agriculture au 
cours des prochaines décennies afin de lui donner une nouvelle direction.
De nouvelles solutions sont nécessaires et urgentes et il y a surtout besoin d’une plus grande collaboration et des efforts 
de coopération pour relever les nouveaux défis.
Ces défis comprennent : l’accroissement démographique incessant, qui est estimé à 9 milliards d'habitants d'ici 2050, 
dont 2,4 milliards en Afrique ; la durabilité des systèmes de production étant donné les sérieuses inquiétudes concernant 
la viabilité à long terme de la technologie agricole actuelle.
 

Production, équité et gestion des ressources naturelles
Dans le contexte du changement climatique, de la pénurie de ressources et de l'urbanisation, la question de savoir 
comment assurer un approvisionnement alimentaire suffisant pour tous se pose plutôt.
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On a l'impression que la recherche sur la gestion des ressources naturelles devrait recevoir une plus grande attention.
En réalité, les problèmes sont plus complexes et urgents, un nouveau type de système de production développé pour les 
vastes zones arides et semi-arides est nécessaire.
Il est vrai que le plein potentiel de production des variétés à haut rendement de blé, de riz et d'autres cultures 
développées au cours des 30 dernières années n'a pas été pleinement exploité dans de nombreux pays en 
développement.
Bien que cela reste une source importante d'augmentation de la production alimentaire, il ne sera pas facile de réaliser ce 
potentiel car les agriculteurs ont déjà utilisé la partie la plus confortable de la courbe de réponse de ces variétés à haut 
rendement.
Les agriculteurs devront désormais passer à la partie la plus difficile de la courbe, ce qui nécessiterait l'application de 
doses plus élevées d'engrais et d'autres intrants, avec des rendements décroissants.
L'ironie de ce scénario est que les agriculteurs étaient déjà incapables d'acheter les intrants nécessaires pour la partie 
inférieure de la courbe de production, le statu quo ne fera qu'aggraver leur situation.
Le défi scientifique est de développer un nouveau type de technologie de production pour la grande majorité des 
agriculteurs pauvres des terres très arides et marginales.

Le rôle de la science des systèmes complexes et de l’UniTwin UNESCO 
Complex Systems Digital Campus (CS-DC)
L’UniTwin UNESCO est un réseau international d'Universités ayant signé un Contrat de Coopération avec l'UNESCO pour 
lancer une nouvelle science ( https://www.cs-dc.org/cs-dc-about.html ). Il s’agit de la science des systèmes complexes 
avec une orientation à long terme vers le développement durable avec ses 17 objectifs et ses 169 buts. Ce Contrat de 
coopération comporte trois engagements pour créer :

	 1. Un écosystème d’intelligence sociale pour sa feuille de route 
	     https://www.cs-dc.org/cs-dc-roadmap.html

	 2. Un écosystème d’éducation tout au long de la vie pour tous
	     https://en.wikiversity.org/wiki/Portal:Complex_Systems_Digital_Campus/POEM

	 3. Un écosystème computationnel décentralisé pour les objectifs 1. et 2.
	     https://en.wikiversity.org/wiki/Portal:Complex_Systems_Digital_Campus/E-Laboratory_on_complex_
	     computational_ecosystems

Le CS-DC ne comprend pas seulement des universités et des membres scientifiques mais aussi toutes sortes de 
membres associés, individuels ou institutionnels qui s’engagent dans ce même Contrat de Coopération. Ce travail 
collaboratif à grande échelle incarnera des stratégies sociales intelligentes vers de nouvelles pratiques scientifiques et 
éducatives, face aux défis sociétaux et environnementaux difficiles du développement durable dans un monde de plus en 
plus interconnecté. La Synécoculture est un exemple remarquable d’une stratégie sociale intelligente.
Son grand projet intégré TIMES (Territorial Intelligence for Multilevel Equity and Sustainability : https://en.wikiversity.org/
wiki/Portal:Complex_Systems_Digital_Campus/TIMES ) vise à décentraliser le but à long terme avec ses 3 engagements 
ci-dessus à tous les niveaux territoriaux depuis les maisons ou les fermes jusqu'aux continents. TIMES vise à créer des 
"accélérateurs territoriaux de connaissances et de savoir-faire un pour tous et tous pour un” basés sur la science et les 
données territoriales, à commencer pour la Synécoculture.
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Le besoin de soutien du leadership africain
Un partenariat avec la Commission de l’Union Africaine (CUA) est nécessaire pour assurer un engagement fort et le 
soutien d'un programme africain pour le développement de la Synécoculture par les dirigeants du continent.
La CUA avec le mandat des dirigeants africains pourrait mobiliser le soutien de la communauté internationale à travers 
les forums tels que CDB-COP et UNFCCC-COP, la Banque mondiale, ainsi que des appuis techniques et financiers 
bilatéraux.
L'Afrique pourrait conduire le monde vers un nouveau paradigme de développement durable équivalent à la Révolution 
verte des années 1960 qui a commencé en Asie.
Atteindre les objectifs de développement durable des Nations Unies (2030) et les aspirations de l'Agenda 63 « 
L'Afrique que nous voulons » devrait être la principale préoccupation des dirigeants africains et de leurs partenaires de 
développement.

Les négociations sont en cours pour l'établissement du partenariat entre la CUA et UniTwin UNESCO CS-CD / FOOD 
Africa /CARFS.
Le Japon, le pays originaire de la Synécoculture, est un pays leader dans le soutien au développement durable dans le 
monde. La Synécoculture offre une opportunité au gouvernement de mener le processus de développement durable 
en Afrique en fournissant les ressources financières initiales nécessaires à la préparation d'un programme à l'échelle 
continentale. Telles initiatives devront trouver les correspondances avec les fonds conçus pour le développement durable 
comme ceux annoncés lors du TICAD8.

Conclusion
Au moment où le monde est frappé par les crises alimentaires répétitives, les fluctuations des prix, les émeutes de la 
faim et les maladies liées à la qualité sanitaire des aliments, il convient de repenser aux modes de production agricoles 
actuels pour essayer de répondre à ces multiples problèmes qui minent l’alimentation mondiale. C’est dans ce contexte 
qu’émerge le concept et la technique de la Synécoculture proposé dans ce document.

En effet, notre système de production agricole doit prendre une nouvelle direction étant donné que l’agriculture 
conventionnelle n’est pas durable. Cette nouvelle direction devrait commencer maintenant avec la Synécoculture. La 
Synécoculture offre des avantages d’être plus productive, transcende des plafonds de rendement et peut intégrer 
l’agriculture intelligente pour une plus grande productivité axée sur la durabilité, la conservation des écosystèmes et de 
la biodiversité. Elle apparait d’une part comme une nouvelle forme de la révolution verte avec un apport considérable à 
l’environnement et sa biodiversité et d’autre part une source d’approvisionnement alimentaire suffisante pour l’homme et 
son bien-être.

Pour pallier le problème de la faim, de la dégradation de l’environnement et des changements climatiques, l’instauration 
d’un nouveau système scientifique et éducatif à travers des campus numériques de l’UniTwin UNESCO CS-DC possède 
un grand potentiel de développement.
Le CS-DC regroupe une cinquantaine d’universités à travers le monde, d’autres organisations et des particuliers, etc. Les 
acteurs du développement durable concevront de meilleures connaissances intégrées et stratégies pour la participation 
à la plateforme de CS-DC flagship « Synécoculture ».

Rapporteur : Paul BOURGINE, André TINDANO, Masatoshi FUNABASHI
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ANNEXE

LISTE DES PARTICIPANTS EN PRESENTIEL AU 6e FORUM

Pourcentage des femmes ayant participé sur place : 30/70 = 43%
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LISTE DES PARTICIPANTS EN LIGNE AU 6e FORUM
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Pourcentage des femmes ayant participé en ligne : 41/114 = 36%

Pourcentage total des femmes (sur place et en ligne combiné) : (30+41)/(70+114) = 39%
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